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Séance du 14 octobre 1865

2- La question polonaise a provoqué un débat orageux. Il s’agissait de rétablir une Pologne libre et
indépendante, en avisant aux moyens d’empêcher l’envahissement moscovite en Europe.

Plusieurs membres et notamment le délégué de la Section belge, ont fortement combattu cette 
question en demandant sa radiation de l’ordre du jour du Congrès.

Un membre, français (1) réfugié à Londres, fi t ensuite la proposition de décider qu’il y avait lieu de dé-
clarer la nécessité non seulement de tracer une barrière aux envahissements moscovites, mais encore 
à tous les envahissements: russes, prussiens et français et relever une Pologne libre, démocratique et 
sociale.

Un autre membre (2) parla alors des Républiques vénitienne, romaine, française et mexicaine et que 
si l’on en relevait une, il n’y avait aucune raison pour ne pas les relever toutes. La première proposition 
fut adoptée.

Ont pris part à cette discussion d’une façon sérieuse: Vésinier P., Tolain (à Londres) et Fribourg.

--------------------

(1) Le Lubez.

(2) Pierre Vésinier (1824-1902), proscrit après le Deux-Décembre; il vécut 10 ans à Genève où il exerça la profession d’ou-
vrier mécanicien. Romancier, publiciste et éditeur. Expulsé de Suisse, il séjourna à Londres avant de s’établir à Bruxelles.
Membre de l’Association internationale des Travailleurs depuis 1865. Proposé par Le Lubez et James Carter, il fut nommé
membre du Conseil général (séance du 19 septembre 1865). Condamné en Belgique à 20 mois de détention pour délit
de presse (1866), il fut ensuite expulsé (1868). Ecrivain et publiciste à la plume infatigable. Sous le titre: les Mystères du
monde, il publia une suite aux Mystères du peuple d’Eugène Sue, dont il avait été le secrétaire. On a de lui une série d’ou-
vrages contre Napoléon III et le bonapartisme: la Vie du nouveau César (Genève 1863), l’Histoire du nouveau César (2 vol.
Londres 1865 et 1866), Étude critique sur l’histoire de Jules César, de Napoléon III (Londres 1865) etc... Amnistié, il rentra
en France en 1869. Condamné à mort en 1870, le 18 mars 1871 le libéra. Il remplit diverses fonctions sous la Commune,
notamment celle de rédacteur en chef du Journal Offi  ciel, en plus, il fonda le journal Paris libre. Il écrivit deux livres sur la
Commune: Histoire de la Commune de Paris (Londres 1871) et Comment a péri la Commune (Paris 1892). Réfugié en
Angleterre, il prit une part active à la «branche française» de l’A.I.T. et aux querelles des émigrés. Rédacteur en chef de la
Fédération (le premier numéro est daté du 24 août 1872) qui, à Londres, publiait des articles en français, en allemand et en
anglais. Il fut aussi un des organisateurs du «Conseil fédéraliste universel». Il rentra en France après l’amnistie de 1880.


